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Madame la Présidente, 

 

Je voudrais me joindre à d’autres et féliciter les Emirats Arabes Unis pour leur présidence du 

Conseil en juin et je vous souhaite à vous, Madame la Présidente, ainsi qu’à votre équipe, 

plein succès. Vous pouvez compter sur le soutien de la Suisse. Je vous remercie aussi 

l’organisation de ce débat ainsi que la représentante spéciale du Secrétaire général Gamba 

et le Directeur exécutif adjoint Abdi pour leur analyse approfondie et pour tout leur travail 

crucial. Je remercie en particulier Mme Violeta. 

 

Il y a presque trente ans, Graça Machel a lancé un appel pressant dans son rapport fondateur 

sur I’impact des conflits armés sur les enfants: « Il faut aller au-delà de ce qui paraît 

immédiatement possible et trouver des moyens nouveaux et des solutions nouvelles pour 

mettre les enfants à l’abri des conséquences de la guerre […] ». 

 

Ce Conseil a répondu à cet appel en développant l’Agenda « enfants et conflits armés » à 

travers treize résolutions qui offrent des outils importants pour protéger les enfants. Si l'agenda 

CAAC a contribué à changer la vie de milliers des filles et garçons, le rapport annuel nous 

rappelle que la situation des enfants pris dans les conflits armés reste désastreuse. 27,000 

violations graves des droits de l’enfant sont 27,000 violations graves des droits de l’enfant de 

trop. Bien que plus de la moitié du nombre total de violations émane de groupes armés, il est 

préoccupant de constater, et Mme Gamba l’a mentionné, que des forces gouvernementales 

ont été responsables pour la majorité des meurtres d’enfants, des attaques contre les écoles 

et hôpitaux ainsi que des obstacles à un accès humanitaire.  

 

Le respect du droit international humanitaire, des droits humains et du droit international des 

réfugiés est fondamental dans ce contexte et nous devons intensifier nos efforts collectifs pour 

protéger les enfants dans les conflits armés. Pour ce faire, il est de notre devoir de nous 

concentrer sur les trois points suivants :  

 

Tout d’abord, les outils développés par ce Conseil ne resteront efficaces que si – et seulement 

– s’ils sont utilisés de manière indépendante, crédible et impartiale. Les critères pour inscrire 
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des parties aux annexes du rapport annuel, ou pour les enlever, doivent être transparents et 

objectifs. L’inscription des forces armées du Myanmar pour des violations graves 

supplémentaires, ainsi que celle des forces armées russes et des groupes armés qui leur sont 

affiliées dans le contexte de l’agression militaire contre l’Ukraine, est cohérente et importante. 

Nous appelons à un engagement significatif de toutes les parties listées avec l’ONU afin de 

prévenir et mettre fin à toutes les violations graves. Il s’agit maintenant de mobiliser des 

ressources supplémentaires, y compris pour le mécanisme de surveillance et de 

communication que la Suisse soutient dans plusieurs pays.  

 

Deuxièmement, les attaques vérifiées contre les écoles et les hôpitaux ont plus que doublé en 

un an.  Cela est tout simplement inacceptable ! L'utilisation à des fins militaires de ces 

infrastructures s’est également nettement accrue. Nous appelons tous les Etats à signer et à 

respecter la Déclaration sur la sécurité dans les écoles ainsi que de mettre en œuvre la 

résolution 2601 de ce Conseil. La réalisation du droit à l'éducation est la clé pour un avenir 

meilleur et une paix durable.  

 

Troisièmement, la réintégration réussie des enfants précédemment associés à des groupes 

ou forces armées est fondamentale. Nous ne devons pas sous-estimer l’importance des 

programmes de réintégration à long terme qui ouvrent aussi des perspectives économiques 

et répondent aux besoins basés sur le genre. Il s’agit là d’un moyen efficace contre le risque 

d’un recrutement ultérieur.  

 

Madame la Présidente, 

 

Même si le rapport annuel fait état d’une situation sinistre, gardons à l’esprit ce qu’illustré Mme 

Violeta : les enfants, avec leur créativité, leur ambition et leurs recommandation, que nous 

avons bien écoutées, peuvent changer le monde. Ou, pour emprunter encore une fois les mots 

de Graça Machel : « Dans un monde de diversité et de disparité, les enfants sont une force 

unificatrice capable d'amener les humains sur des bases éthiques communes. » 

 

Je vous remercie. 

 

Unofficial translation 

 

Madam President, 

 

I would like to join others in congratulating the United Arab Emirates on their presidency of 

the Council in June, and wish you, Madam President, and your team every success. You can 

count on Switzerland's support. I would also like to thank you for organizing this debate, as 

well as Special Representative of the Secretary-General Gamba and Deputy Executive 

Director Abdi for their in-depth analysis and all their crucial work. My special thanks go to Ms. 

Violeta. 

 

Almost thirty years ago, Graça Machel made an urgent appeal in her seminal report on the 

impact of armed conflict on children: "We must look beyond what seems immediately 

possible, and find new ways and new solutions to shield children from the consequences of 

war [...]". 
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This Council responded to this call by developing the "Children and Armed Conflict" Agenda 

through successively adopting thirteen resolutions that created important protecting tools for 

children. While the CAAC agenda has helped to change the lives of thousands of girls and 

boys, the annual report reminds us that the situation of children caught up in armed conflict 

remains disastrous. 27,000 grave violations of children's rights are 27,000 grave violations of 

children's rights too many. Although more than half of the total number of violations emanate 

from armed groups, it is worrying to note, as Ms Gamba mentioned, that government forces 

have been responsible for the majority of child killings, attacks on schools and hospitals, and 

denials of humanitarian access. 

 

Respect for international humanitarian law, human rights law and refugee law is fundamental 

in this context, and we must intensify our collective efforts to protect children in armed 

conflict. To this end, it is our duty to focus on the following three points: 

 

Firstly, the tools developed by this Council will remain effective if - and only if - they are used 

in an independent, credible and impartial manner. The criteria for including parties in the 

annexes to the annual report, or for removing them, must be transparent and objective. The 

listing of Myanmar's armed forces for additional grave violations, as well as that of the 

Russian armed forces and armed groups affiliated with them in the context of military 

aggression against Ukraine, is consistent and important. We call for a meaningful 

engagement of all listed parties with the UN to prevent and end all grave violations. 

Additional resources now must be mobilized, including for the monitoring and reporting 

mechanism that Switzerland supports in several countries. 

 

Secondly, verified attacks on schools and hospitals have more than doubled in one year.  

This is simply unacceptable! The use of these infrastructures for military purposes has also 

increased significantly. We call on all states to sign and respect the Safe Schools 

Declaration, and to implement Resolution 2601 adopted by this council. Fulfilment of the right 

to education is the key to a better future and lasting peace. 

 

Thirdly, successful reintegration of children previously associated with armed groups or 

forces is fundamental. The importance of long-term reintegration programmes that also 

provide economic opportunities and address gender-based needs cannot be overstated. 

Such programmes are also a powerful antidote to the risk of future recruitment. 

 

Madam President, 

 

Even if the situation remains bleak, let's never forget what Ms Violeta described: children, 

with their inherent creativity, ambition and recommendations, which we have listened to 

carefully, can change the world. Or, to once again draw on the words of Graça Machel: “In a 

world of diversity and disparity, children are a unifying force capable of bringing people to 

common ethical grounds.” 

 

Thank you. 

 


